
HOMÉLIE DU 3° DIMANCHE DE CARÊME C (23 mars 2025) 

(Exode 3/1-15... Psaume 102... 1 Corinthiens 10/1-12... Jean 4/5-42 année A... - 1° scrutin -) 

 

Un buisson qui brûle sans se consumer : voilà une expérience bien étrange pour Moïse. Peut-

être pourrions-nous partager telle ou telle expérience semblable que nous avons faite un jour. 

Expérience marquante d'une rencontre... Car ce buisson qui brûle échappe aux lois physiques 

en ne se consumant pas, comme Dieu échappe aux seules lois de notre terre. Et c'est au cœur de 

ce feu que le Seigneur va parler. Que dit-il ? "J'ai vu la misère de mon peuple, j'ai entendu ses 

cris, je connais ses souffrances, je suis descendu pour le délivrer". Ces mots-là, gardons-les en 

mémoire. En effet nous avons par moments le sentiment que le Seigneur ne voit pas et n'entend 

pas, qu'il ne connaît pas la souffrance et qu'il reste loin de nous, dans son monde ! Tel était le 

sentiment du peuple hébreu esclave en Égypte... et tel est celui de beaucoup de nos 

contemporains. À force de ne pas voir, de ne pas entendre Dieu, ils en viennent à douter de son 

existence, voire à la nier ! 

    Si Dieu existe, il doit bien avoir un nom ! Mais tout ce qui porte un nom a reçu ce nom de 

quelqu'un d'autre. Or, pour ce Dieu mystérieux, il n'en est rien ! Moïse ne veut pas le nommer 

lui-même, ce que faisaient tous les peuples alentour qui donnaient un nom aux multiples dieux 

qui peuplaient leur imaginaire ! Et ce Dieu va se nommer ainsi : "Je suis qui je suis". On est 

bien avancé ! C'est comme s'il se cachait encore en choisissant ces mots bien vagues ! Autrement 

dit, ce Dieu est sans cesse à découvrir. "Tu parleras ainsi, dit-il à Moïse, Je suis le Dieu 

d'Abraham, le Dieu d'Isaac, le Dieu de Jacob". Oui, c'est un Dieu qui s'est révélé dans l'histoire 

de croyants qu'on peut nommer. Chacun, chacune d'entre nous, quels noms pourrions-nous 

mettre ? Sans doute le prénom de celles et ceux qui nous ont fait découvrir la foi. Ce Dieu, nous 

disait le psalmiste, qui est "tendresse et pitié, lent à la colère et plein d'amour". 

    Et ce Dieu prend le visage de Jésus. Jésus près du puits de Jacob qui rencontre de façon 

inattendue une femme de Samarie. Inattendue, parce que d'ordinaire on ne fait pas la corvée 

d'eau à midi, en pleine chaleur ! Et Jésus a soif (des mots qu'il prononcera sur la croix : "J'ai 

soif"). Souvent, nous faisons des demandes au Seigneur. Et si nous l'entendions nous demander ? 

Dieu a soif que nous le rencontrions. Il a soif d'entrer en relation avec nous. Pas de frontières : 

il est juif et elle est samaritaine ; il est un homme, elle est une femme ! Pas question pour lui de 

s'interdire quoi que ce soit ! Au temps de Moïse au désert, l'eau du Rocher abreuvait les hébreux 

en marche... Désormais c'est Jésus lui-même qui est l'Eau Vive ! Et voilà qu'au cœur de 

l'échange il va mettre le doigt sur ce qui fait la vie de cette femme : elle a eu cinq maris. 

Autrement dit, elle a du mal à aimer vraiment, fidèlement. Et dans la bouche de Jésus, aucun 

reproche ! C'est alors que la Samaritaine aborde la question de Dieu : où l'adorer ? Comment 

le connaître vraiment ? Et alors qu'il s'est toujours refusé de se dire ouvertement le Messie, il 

le dit à cette femme regardée de travers par beaucoup ! D'ailleurs, si elle est venue seule 

chercher de l'eau en plein midi, c'est pour ne rencontrer personne, montrée du doigt sans doute 

pour sa vie que l'on disait dissolue... 

    Comme Moïse qui avait reçu mission de libérer les hébreux des griffes de Pharaon, la femme 

va voir les siens, dans son village, pour les amener à Jésus. Il n'est pas nécessaire d'avoir des 

connaissances théologiques poussées pour parler de notre foi ! Ce ne sont pas les mots que nous 

dirons qui convertiront qui que ce soit ! C'est l'expérience personnelle que chacun fera. 

Rappelons-nous : "Ce n'est pas à cause de ce que tu nous as dit que nous croyons maintenant... 

Nous l'avons entendu nous-mêmes"... Mariah, comme nous tous, tu es investie de cette mission : 

poursuivre cette rencontre du Seigneur et en témoigner autour de toi. Amen. 
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